
ROl A N D -G A RROs grand chelem terre battue

VIncenT cOgneT

On ne croyait pas si bien dire en
affirmant il y a un mois que
l’USOpenquis’annonçaitserait le
plus insolite de la chronologie du
Grand Chelem. On a été servi, et
plutôt deux fois qu’une. D’une
bulle soi-disant étanche, qui
éclata dès l’entame à la face de
Benoît Paire, à une finale Thiem-
Zverev vide de spectateurs mais
pleine de chocottes, en passant
parl’incroyabledisqualificationde
Novak Djokovic face à Pablo
Carreño-Busta, le Majeur new-
yorkais est déjà entré dans
l’histoire.Àl’insudesonpleingré.

Dansunstyledifférent,Roland-
Garros lui a emboîté le pas. En
déplaçantlégèrementledébat,de
labulleauprotocoleanti-Covid,du
huisclosàlajaugeminimale,sans
parlerd’untoitquivasubirunrude
baptême durant deux semaines,
si l’onencroit lesicônesdécoura-
geantesdeMétéo-France.

Pourtant, vaille que vaille,
le French lancera ce matin ses
premièresballes.Etilcouronnera
dans quinze jours son troisième
vainqueur du Grand Chelem
de l’année, une perf à souligner
encestempsdepandémie.

nadal en manque
de repère et de rythme

La tradition voudrait qu’après
Djokovic en Australie et Dominic
Thiem aux États-Unis, Rafael
Nadal (34 ans) personnifie ce
troisième homme. L’Espagnol a
tellement phagocyté le tournoi
(12titresen15participations)qu’il
a renvoyé la notion de concur-
rence aux oubliettes et enfoncé
dansl’espritdupublicl’idéequele
suspensesonnaitfaux.Mais,cette
saison, les cartessontrebattues.
À court de matches et de certitu-
des, l’homme aux mille et une
routines va devoir plonger dans
l’inconnu. Il en sortira meurtri,
ouplusgrandquejamais.

Toutconcourtà ledéstabiliser.
Déplacé de fin mai à fin septem-
bre, Roland-Garros ne se dispu-
tera pas au grand jour, par grand
beau, et sous des températures
estivales. Son lift majuscule en
sera très logiquement affecté,
d’autantquelesnouvellesballes,
«super lourdes» selon son juge-
ment, ne giclent pas autant que
lesanciennes. Ilvaaussi lui falloir
composeravecunmanquedere-
pères et de rythme évidents. Lui
qui remplit d’ordinaire jusqu’à la
gueule son calendrier de terre
battue arrive à Paris avec trois
matches seulement dans les
chaussettes.Orchacundesesti-
tresàPariss’estbâtisur lecredo
de la montée en puissance. En
2020,s’ilnepartpasderien,ilpart
depeu.Coupdechance, le tirage
au sort lui a ménagé une pre-
mièresemaineenpentedouce.

Lecontrasteestfrappantavec
son seul rival crédible de la dé-
cennie. À son meilleur, Djokovic

(33ans) est le seul joueur capa-
bledebattreNadalà larégulière
sur ses propres terres, qu’elles
soient monégasque, madrilène,
romaine ou parisienne. Cette
année, le Serbe a remporté
31 de ses 32 matches. Mieux
(ou pis), il ne doit son seul échec
qu’à lui-même. À Rome, pres-
que sans le vouloir, il a tout fait
pour dégoûter la concurrence.
Il a digéré sans un rot sa terrible
déconvenue de l’US Open, avant
d’avaler d’un trait son 36e Mas-
ters1000,ennepratiquantqu’au
compte-gouttes son «djokos-
mic» tennis. «Djoko» a partout
de la marge, sur son propre jeu
et sur ses adversaires. Des con-
ditions de jeu moins bondissan-
tes pourraient s’avérer un atout
supplémentaire.

Depuis New York, entre ces
deux cadors s’est glissé un
nouveau champion du Grand
Chelem. Après trois échecs en
finale (Roland-Garros 2018 et

2019, Australie 2020), Dominic
Thiem a enfin fait sauter le cou-
vercle. Est-ce à dire qu’il mérite
désormais la comparaison avec
Mister D. et Señor N. ? Pas
vraiment. D’abord, il n’a dominé
ni l’un ni l’autre à l’US Open.
Ensuite,safinalevictorieuseface
à Alexander Zverev (2-6, 4-6, 6-4,
6-3, 7-6) a sonné creux (pas de
public)etvide(peudecontenu).

dernière victoire
lointaine pour monfils

Paralysé par l’enjeu, l’Autrichien
enaperdusonlatinetsonrevers.
Mais il a gagné. Ce sacre lui
octroie à la fois confiance (en ses
capacités) et crainte (de devoir
confirmer). Gros bosseur devant
l’Éternel, le numéro3 mondial a
dû cravacher pour se réacclima-
ter en deux semaines à la terre
battue. Mais la surface lui sied
naturellement au teint. Dès
demain, on en saura davantage
sur sa capacité de rebond. uu
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lÉgende
d’aUTOmne

Pourlapremièrefois,Roland-Garros,Pour la première fois, Roland-Garros, 
quidébutecematinà11heures,quidébutecematinà11heures,

sedérouleaprèsl’été.Etsonpositionnementse déroule après l’été. Et son positionnement 
danslecalendrierestloind’êtreleseulaspectdans le calendrier est loin d’être le seul aspect 

exceptionneld’uneéditionbienimprévisible.

les dixderniers
champions
n 2019 : Nadal (EsP)
n 2018 : Nadal
n 2017 : Nadal
n 2016 : Djokovic (sEr)
n 2015 : Wawrinka (sUi)
n 2014 : Nadal
n 2013 : Nadal
n 2012 : Nadal
n 2011 : Nadal
n 2010 : Nadal

Novak Djokovic (de dos)
et Dominic Thiem
à l’entraînement, hier,
sur le central ensoleillé
de Roland-Garros.
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